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Saint-Georges de Didonne en Août 

Ci-contre, Jean vient de négocier avec M. Kouchner la libération de son 
épouse qui devrait être effective le 3 janvier 2008. Huit jours plus tard Domi-
nique et Jean quitteront le France pour deux mois. Ne cherchez donc pas à 
les joindre avant mi-mars sur Paris ou Royan. Dès 2005, ils avaient annoncé 
dans les colonnes du N°14 de ce bulletin, le projet nommé ‘Ushuaïa’ qui 
devait marquer leur passage à la retraite. La destination choisie sera finale-
ment, l’Asie où il partiront sur les traces de leurs enfants mais aussi de leurs 

amis Laurens, Guerlais, Coustols, Masoin...  Rendez-vous donc l’an prochain pour le compte-rendu... 

Bangkok remplace Ushuaïa 

Avec le réchauffement du climat, la Côte d’Argent devient très 
agréable de mai à novembre. Les Landré vont enfin y passer plus 
de temps. Notez bien leurs coordonnées ci-dessous et ne man-
quez pas de venir faire quelques tours de roue avant et après 
avoir pris le bac, vers Soulac, sur la piste cyclable... Espérons que 
projet de terminal méthanier du Verdon ne verra jamais le jour. 
Cette année, Céline, Sébastien Ambre et Emma  ont partagé le toit 
de la villa ‘Pierre-Jean’. 

Une semaine de thalasso à Djerba 
(Tunisie) avec le comité d’entre-
prise de la Cité de la Musique, 
permit  à Jean de conclure avec 
quelques collègues, 10 années de 
travail sur les bases de données de 
son dernier et fol employeur. 
L’heure de la retraite allait sonner 
quelques jours après son retour. 

Chantilly en juin 

Traditionnel grand prix des élégantes à Chan-
tilly. L'hippodrome accueillait le 10 juin le prix 
Diane Hermès. L'occasion pour de nombreux 
visiteurs de profiter du soleil sur les pelouses 
aux abords de la course. 

Deuxième Ordre National après celui de la Légion d'Honneur, l'Ordre Na-
tional du Mérite fut créé en 1963 par le Général De Gaulle. Le 12 décembre 
dernier, les mérites distingués de Dominique LANDRE ont été récompen-
sés par cette décoration. L'insigne, qui fut créé par le sculpteur-médailleur 
français Max Leognany, est une étoile à six branches doubles, émaillées de 
bleu, en argent pour les chevaliers, en vermeil pour les officiers. 

Honneur aux Affaires Étrangères 
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Les années se succèdent et ne se ressem-
blent pas. Trois faits saillants marquent 
l’année qui se termine : La naissance 
d’Antoine, le mariage de Pascal et la re-
traite pour Jean (la jeune Dominique de-
vra attendre 2008 !). Les pages qui suivent 
vous donneront de plus amples détails 
sur ces  événements. 
 
Ci-dessous, le clan est réuni pour un 
cocktail parisien à l’hôtel de Gournay, à 
l’occasion d’une exposition de céramique. 

EDITO 

Tourner la page 
A quelques mois d’intervalle vos amis « papy 
boomers » tournent la page de leur existence en 
franchissant le seuil de la retraite. Ne leur posez 
jamais la question «Que fais-tu maintenant ?», 
vous les embarrasseriez !  
En ce début du troisième âge, ils observent que  
si la communication passe bien avec leurs homolo-
gues, le dialogue s’effiloche avec les «actifs». 
Qu’un senior prenne part à une discussion  profes-
sionnelle avec des cadets du deuxième âge, ces 
derniers n’écoutent plus. C’est comme si les vieux 
n’étaient plus de leur monde, ce qu’ils ressentent 
comme une euthanasie virtuelle ! l’âge adulte ne 
perd-il pas la spiritualité ? Les questions existen-
tielles venues de notre adolescence, entre le pre-
mier et le second âge semblent se diluer dans la 
société de consommation. Et pour vous, que de-
viennent ces questions au second passage lors de 
la reconstitution de carrière ? 
 

 Dominique et Jean 

Landré’s news 

Au seuil de 2008,  les Landré 
vous présentent leurs meil-
leurs vœux pour  la nouvelle 
année ! 



Jean-Philippe, Anne-Sophie, Maélys, Guillaume et Antoine 

L'année a commencé fort aux Lilas avec l'arrivée d'Antoine, 
le 10 janvier. Avec cette augmentation de 50% du nombre 
d'enfants,  les voilà maintenant entrés dans le club des 
"familles nombreuses" ! Antoine a rapidement été initié aux 
clowneries par Maélys (5 ans) et Guillaume (2ans1/2) qui 
rivalisent d'idées pour faire rire le petit frère. Côté parents, 
Anne-Sophie a cessé provisoirement son activité profession-
nelle pour s'occuper de la petite tribu et s'investir dans les 
activités de quartier. Quant à Jean-Philippe, il continue de 
travailler sur les Risques en Finance, au sein d'un cabinet 
de Conseil en tant que responsable de missions. 

Valérie 
Toujours infirmière de nuit à la clinique Jeanne d’Arc (5 
minutes à pieds). Les vacances, RTT et autres récupéra-
tions  sont à peine suffisantes pour satisfaire ses besoins 
d’évasion tous azimuts : Berlin, Bruges, Irlande, Île de Ré, 
Poitiers ou Bourges. Son truc actuel, c’est la plongée sous-
marine. Elle a passé son 1er niveau à Nice en février, le se-
cond en Guadeloupe où elle a rencontré Philippe. Elle ar-
rive enfin de Bali où la demoiselle vient de passer son mois 
de novembre. 

Pascal et Caroline 
C’est le 18 mai 2007 que Caroline et Pascal se sont 
passés la bague au doigt en l’église de Lagarde, dans le 
Gers. La bénédiction était précédée du mariage civil à 
Lectoure et d’une cérémonie laotienne traditionnelle 
qui a ému tous les invités. On trouvera tous les détails 
de la fête ci-contre. Les jeunes mariés ont fait leur 
voyage de noces en Asie (Laos et Thaïlande). Cette an-
née est celle de nombreuses autres nouveautés : démé-
nagement, travail (Club-Internet est racheté par Neuf 
Cegetel)... Caroline est également en instance de chan-
gement, son laboratoire étant en cours de rachat ! 
Meilleurs voeux de bonheur aux jeunes époux. 
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Les enfantsLes enfantsLes enfantsLes enfants    Le mariage de 2007 
Il était une fois un tout petit village, qui dormait sur une colline de Gas-
cogne : Lagarde. Un gentilhomme parisien avait promis de réveiller le 
village par un conte de fées. Il avait trouvé Caroline et Diana pour jouer 
les princesses et une armée secrète de magiciens et de fées pour tout 
animer. Le 17 mai, jour de la Saint Pascal, la matinée fut rude pour 
toute l’équipe. Á partir de 18h, des noces princières s’ouvraient dans ce 
village, à mi-chemin entre le Laos et la France. Caroline SOUMPHON-
PHAKDY et Pascal LANDRÉ avaient décidé de célébrer leur union 
dans ce décor médiéval. Trois cérémonies s’y déroulent : 
  - la première, laotienne et traditionnelle, dans la plus grande des mai-
sons, appelée Cassagnet.  
  - la seconde, officielle, à la mairie de Lectoure. 
  - la troisième religieuse, dans la petite église de Lagarde.  
Quant aux écuries monumentales, à l’entrée du village, elles abritent les  
festins : 
  - un dîner asiatique, entièrement réalisé par la famille de Caroline 
  - un dîner gascon avec des surprises régionales 

et d’autres réjouissances … 
durant ce pont mémorable de l’Ascension 2007.  

Le marié et la mariée sont spécialement habillés, bichonnés, maquillés. 
De longues négociations précédent la cérémonie du mariage.  A l’heure 
« H », le fiancé négocie symboliquement son entrée pour rejoindre sa 
promise. La cérémonie du Soukhouane est ritualisée. Elle se déroule sur 
un espace sacré, dûment orienté à la boussole et conserve toute sa spiri-
tualité. 
Le but du Soukhouane, dirigé par un vieux sage choisi comme officiant, est d'ef-
fectuer le "rappel" des âmes de notre corps.  
Chacun de nous, possède une âme dans chacune des 32 parties de son corps. Ces 
32 khouanes ont tendance à se disperser dans la nature. On les rappelle afin qu'el-
les ne nous fassent pas défaut. Le sage, après avoir rappelé les 32 khouanes, atta-
che aux poignets les fils de coton blancs afin de les retenir. 

L’officiant demande aux ancêtres de bénir cette union en échange de 
cadeaux qui leur sont présentés dans et autour de ces vases richement 
décorés appelés ‘Fa-Khouane’.  
Le couple implore le pardon des parents et retrouve les khouanes qui 
les reliaient depuis toujours, noués autours de leurs poignets par la fa-
mille et les amis.  
Il doivent garder ces bracelets au moins trois jours.  

Cérémonie laotienne : le Soukhouane 

Emails : dominique.landre@club-internet.fr  et  jean.landre@club-internet.fr 


